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Sud de la Russie se caracterisent par un indice d'iode beaucoup
plus faible que celui des huiles du centre de ce pays. II en
conclut que dans les plantes, ce sont les glycerides non satures
qui se forment les derniers ä la fin de la maturation.

A l'appui de ces observations et quoi qu'il en soit du processus
interne de la formation des glycerides, on peut evoquer äl'appui
les resultats analytiques des graisses animales. Les animaux ä

sang froid montrent en majorite dominante des indices d'iode
eleves (140 ä 170), tandis que ceux ä sang chaud sont beaucoup
plus bas (40-90). Parmi les animaux ä sang chaud, ceux qui
vivent dans les pays froids (ours blancs et pingouins) ont
l'indice le plus eleve. Cette meme distinction se constate en

general dans les parties du corps d'un meme animal, selon

qu'elles se trouvent au contact de l'air ambiant ou ä l'interieur
du corps.

Seance du 17 juin 1937.

G. Bilger. — Potentiel de polygones et geometrie elementaire.

Comme dans notre note du 4 mars 1937, nous voudrions
former des polygones potentiellement equivalents par identification

des singularites des potentiels qu'ils engendrent.
Nous savons entre autres que les seules singularites k

distance finie du potentiel logarithmique de simple couche engendre

par un polygone homogene sont les sommets de ce polygone
qui sont des points de ramification.

Soit U le potentiel cree par une repartition donnee; un indice

superieur affectant U aura trait au corps generateur; un indice
inferieur ä la region oü le potentiel est calcule.

Nous etablirons d'abord la proposition suivante: Etant
donnees 2 droites concourantes et Ag, de densite constante p,

faisant entre elles un angle 2a, il est alors toujours possible de

leur adjoindre une 3me droite concourante A3, de densite p',
faisant avec A, un angle y pour que le point de concours perde
sa propriete de point singulier pour la fonction uAl+a2~A3.
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Pour determiner y et p', ecrivons d'apres un theoreme

general de M. R. Wavre que la fonction periode relative k
UAi+i2~"3 est nulle identiquement apres avoir decrit un
circuit ferme autour du point de concours. Nous obtenons

tg y tg a p' 2 p cos a

La droite A3 est done bissectrice de l'angle forme par les

droites et A2.

D'apres le principe de M. Picard, le point de concours, au

voisinage duquel la fonction UAl+:i2~A3 est uniforme et

bornee, cesse d'etre point singulier.

Remarque: Si nous adjoignons aux droites Ax et A2 de den-

site constante p, faisant entre elles un angle 2 a, deux autres
droites A3 et A4 de densite constante p' faisant entre elles un
angle 2 ß, la proposition precedente nous dit que la bissectrice
de l'angle 2 a est la meme que celle de l'angle 2ß et que

D'apres ce qui precede, pour que deux polygones C et C'

charges respectivement des densites p et p' engendrent le

meme potentiel, il faut:

a) qu'ils aient les memes sommets;
b) qu'ils aient la meme bissectrice en chaque sommet;

cos oq
e) que les densites soient liees par la relation p' p

cQg ^

quel que soit i

2a; designant un angle quelconque de C,
2 ß| designant l'angle de C' ayant meme sommet que a4;

d) qu'ils aient la meme masse.

a), b), c) font disparaitre les singularites ä distance fmie

pour la fonction Uc c' et d) fait disparaitre la singularite a

l'mfmi.
Done Uc_c est une fonction uniformement nulle ;i Finfmi,

harmonique dans tout le plan, done identiquement nulle:

Uc_c' EE 0 Uc Uc'
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Applications: Dans ces applications, nous n'envisagerons que
la famille des polygones inscriptibles, homogenes et equiangles.
Cette famille comprend les polygones reguliere (pairs et impairs)
et les polygones semi-reguliers (pairs seulement).

I. Polygones reguliers: Soient 2 polygones reguliere C et C',
inscrits dans un cercle de rayon a, de densites respectives

p et p'; un cote c de C sous-tend un arc comprenant p divisions
et un cote c' de C' en sous-tend p'. Par division, nous entendons

l'arc dont la valeur en radians est ^, n designant le nombre

de sommets de C ou de C'.
Par des calculs faciles, nous avons:

c 2a sin p • — c' 2 a sin p' —
n n

a j angle de C =|- p • ^ ß ^ angIe de c' \ — P'~

moyen de (1):

COS 1ft ~Pn) Sin(^)
COS I

f 71

V -ft) '
Sin(^)

et verifions maintenant que p' etant ainsi determinee, les

masses sont egales.
n c p n c' p'

ou

n 2 a sinp • ~ p n • 2a sin P

7C

sin I p —' n

Sm^'l

identite toujours satisfaite. D'oü la proposition suivante: Tous
les polygones reguliers homogenes ayant les memes sommets et

la meme masse creent le meme potentiel logarithmique de simple
couche dans le domaine connexe du point ä Vinfini.

II. Polygones semi-reguliers: Par lä, nous entendons des

polygones pairs inscriptibles tels que tous leurs cotes de rang
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pair soient egaux entre eux et tous leurs cotes de rang impair
aussi. De tels polygones ont tous leurs angles egaux.

Sans insister sur la construction de ces polygones et en suivant
une demonstration analogue a celle employee pour les polygones
reguliere, nous pouvons formuler la proposition suivante: Tous
les polygones semi-reguliers homogenes, inscriptibles, ayant les

memes sommets, en chaque sommet la meme bissectrice et la
meme masse, creent le meme potentiel logarithmique de simple
couche dans le domaine connexe du point ä Finfini.

Consequences geometriques: Des deux propositions prece-
dentes, nous pouvons deduire un theoreme de geometrie ele-

mentaire.

Envisageons un polygone C (regulier ou semi-regulier) et

tous les polygones C' qui lui sont potentiellement equivalents
dans le domaine connexe du point ä l'infmi. Ecrivons que la
fonction periode relative ä la fonction representant le potentiel
de ces polygones est la meme apres avoir decrit un circuit
ferme autour d'un nombre quelconque de sommets. Nous
obtenons

S ± Pi S ± Pi

et comme pt 2tz p,- dt

p S ± p' 2 ±

Les densites etant inversement proportionnelles aux peri-
metres, nous avons:

2 ± S i dj
"1 V

I designant le perimetre de C; I' celui de C';
dj la distance du point exterieur M ä la droite qui porte le cote

de C traverse par un circuit ferme quelconque passant

par M;
dt l'element correspondent pour C'.

Pour fixer le signe des distances, nous supposerons le polygone

Oriente et les distances comptees positivement ä gauche.
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De plus, nous conviendrons d'affecter ä ces distances le signe

+ ou — suivant qu'en decrivant le circuit les cotes seront
francliis dans le sens contraire ou dans le meme sens que le

sens positif de la normale aux cotes francliis.
Des propositions analogues sont vraies pour les aires des

polygones reguliere et semi-reguliers et les potentiels qu'elles
engendrent.

Dans les applications precedentes, nous avons remplace,

pour obtenir le meme potentiel, un corps homogene par un
autre corps homogene; nous avons egalement envisage le cas

oü le potentiel logarithmique d'un corps homogene est le meme

que celui de deux corps homogenes de densites differentes. Le
cas le plus simple est celui du losange dont les cotes creent le

meme potentiel que les diagonales chargees chacune d'une
densite proportionnelle ä leur longueur. Le cas du losange peut
etre facilement generalise.

G. Carrisson. — Denombrement rapide d'une suspension
microbienne.

La determination de la respiration et des fermentations
aerobie et anaerobie des microbes par la methode manometrique
de Warburg et 1'etude quantitative des reductases bacteriennes

par la technique de Thunberg impliquent la connaissance du
nombre de cellules microbiennes contenues dans 1 cm3 de la
suspension mise en ceuvre. En effet, les resultats obtenus par
ces methodes ne sont comparables que s'ils se rapportent ä

une meme quantite de microbes.
Les techniques les plus employees pour le denombrement des

suspensions microbiennes sont:

1° le comptage direct au microscope;
2° le comptage par la methode de dilution en vases Petri;
3° la determination, ä l'aide d'une microbalance, du poids

sec des organismes etudies. Ce poids est une expression
indirecte de la population bacterienne.

L'execution de l'une ou l'autre de ces methodes est longue
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